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EDITORIAL 



Bulletin d'inforr-iation de 1'A*D*R*tI,P, — Associntion sans but 
lucratif, coiifoniénont h la lod du lor Juillet 1901. Monbre du 
C.E.C.R.J» (Couité Europderi de coordination do la Recherche 
Ufolofiiquc) et dû la P.P.II. (Pdddratioii Prnnçaisû d’IIfologio) - 


DIPPERENTS RESPONSABLES : 


Présidente .. GEOPPROY Hartinc 

Vice—Président,. V* r,l... CALMETTE Jean-Claude 


Trésorier 




VAaiON Patrice; 


Secrétaire,.... VACIION Jocelyne 

Enquête.... VACIION Patrice 

Para/contacté®,, 4 . 44 . 44 . GEOPPROY Patrick 

Responsable CECRU—PPO 4 •,,.••..•4 GEOPPROY Martine 

VACIION Patrice (adjoint) 


VIMANA est l'oeuvre do tous Ics' nenbres do l’association, qui on 
constitue son conité do rédaction î aai® la collaboration des 
chercheurs et des lecteurs' y est loarticulièroracnt ostinée. La 
roiïroduction dos .articles insérés peut Être autorisée, sous 
réserve d'en indiquer claironent la source. 


COTISATION ET ABONNEMENT : 

Meubre actif 

Menbre do soutien,,,,,,.,,,, 

à adresser b. : Monsieur VACIION Patrice 
6, rue des Gèneaux 
21220 GEVRBY CHAMBERTIN 


80 P. 

100 P. et plus 11 
Tél. (80) 34,37.67 


SECRETARIAT : 

Tous rcnscignenents sur l'association et ses actions peuvent 
Être denandés à : 

Madano VACIION Jocelyne 
6 ., rue dos Gène aux 

21220 GEVREY CHAMBERTIN Tél. (80) 34.37.67 


N'HESITEZ PAS ! LUTTEZ contre la peur du ridicule et BRISEZ In loi 
du silence, DEVENEZ correspondant local. 


• • • • 


• • • • > • • 

^ • 


Nous rappelons que toutes reproductions des articles ne peuvent Ôtre faites sans 
autorisation du bure,au du journal. 

Les doevuionts insérés, le sont sous la responsabilité de leurs auteurs. Le fait 
d'insér«r un .article n'iupliquc pas que l'ADRÜP cautionne celui-ci. 


» • • * 


• • • «. 











PUBLICATIONS DE L»A. D. R. U. P 


* 5 . 


DEJA PARUS : 

- NDMERO 2 DE VIMANAi.U. 5 F, 

- NUMERO 5 DE VIMANA*... 10 P. 

- NUMERO 4 DE VIMANA. 10 P. 

- NUMERO 5 DE VIMANA.*. 10 P. 

- NÜMERO 6 DE VIMANA (SPECIAL CECRU).10 P. 

- NUMERO 7 DE VIMANA....... 10 P. 

~,inMANOIDE....... 15 F. 

A PARAITRE : 

- NUIffiRO 8 DE VIMANA.10 P. 

- CATALOGUE DES OBSERVATIONS UPO EN COTE D'OR.. 20 P. 

(1952 - 1980 ) 

- INFORMATION JEUNESSE - DOSSIER OVNI. 15 P. 

- ETOILE DES DIEUX.-... 15 P. 


BON , .D E_C OMMANDE 

Jo désire recevoir les publicatioas citoeg ci-dessous : 


0 VIMANA NO 2. EX. au prix de 5 P. } 

0 VIMMA NO 3 . EX. " " " 10 P. { 

0 VIMANA NO 4 .EX. " " " 10 P. { 

0 VIMANA NO 5 .EX. " " " 10 P. | 

0 VIMANA NO 6 .EX. " " " 10 P. } 

(spécial CECRü) } 

0 VIMANA NO 7 .EX. " " " 10 P. | 

0 lîUMANOIDE.EX. " '' " 15 P. { 

.1 I 


Vous pouvez retenir, dbs à présent, les revues à 
paraître, en indiqu.ant. ci-dessous, celles qui vous 
intéressent : ....... 


I 


Je vous envoie un règlenent. globaJL de.P. 

par chèque bancaire, à l'ordre do : 

M. VACaON Patrice, Trésorier ADRUP. 

6,rue des Génoaux - 21220 GEVREY ŒIAMBERTIN 

Ce bon de conuande est h. découper et à nous renvoyer, 
(et surtout, soyez patient.,,) 




























L • A II BRIQUE POSSEDE - T- ELLE.,., 


DES CADAVRES D‘ HUMANOÏDES? 


Articlo tire de UFO ; riGnsuel édité par l’organisno officiel £u 
Contre UfologiRuo Nationale do MILAN. 
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INTERVIEW DE LEONARD a. STRINGFIELD PAR GRAY BAKER ~ 

— Léonard ü, STRINGFIELD est un des chercheurs les plus 
notrtbles des Etats-Unis et il opère dons le milieu ufologique depuis 
25 ans.. Menbro dos services de l'information de 5èuo AIR FORCE, il opérait 
dans le Pacifique sud occidental durant 1 \ Pome euorro mondiale et il se 
trouvait sur le terr.ain d'un des cas de FOO—FIGHTERS le plus important, 
provenant du théâtre oriental dos opérations. 

En 1953, il fonda à Cincinnati, la CRIFO (Civilian Research of Inter- 
plaiietary Fl 3 ring Objccts), une des premières organisations privée® ufologiques. 
Il dirige depuis 1954, la publication mensuelle ORBIT. Il collabore comme 
consultant civil de VS air force dcfence command de Colombus (OhioO, a 
l'étude de rapports ufologiquos récoltés par diverses: organisation® 

(code 30 blue) jusqu'en 1957. 

Cotte inône année, il dissout la CRIFO et publie, dans un livre 
édité en privé, la compte-rendu de ses enquêtes et de sa collaboration avec 
l'AIR FORCE "insidc tho saucer post" 30 Elue, CRIFO V/IEWS the st.atus qio. 

Il entre on 1957 dans le NICAP (National Investigations Coamitteo on Aérial 
phénonéna), conno directeur des relations publiques jusqu'en 1970. 

De 1967 à 1969, il fut coordinateur du réseau d'alerte pour le "Colorado 
Project", dirigé par le professeur Condon. 

En 1969 , il tient son premier cours d'ufologie dont nous parviennent dos 
nouvelles dons imo école supérieure de Mariemont, 

Depuis 1970 , il fait partie du conseil de direction de la-MUFON 
(Mutual UFO Network), comme directeur des relations publiques, qui est sa’ 
spécialité» En 1977, il publie son second livre "Situation Red ; the UFO 
siège". 


Léonard H. STRINGFIELD est non seulement une personnalité, nais 
un pilier do l'ufologio contenp) 0 raine. 

L'annonce qu'il avait de nouvelles preuves sur le thème tant 
débattu dos soucoupes capturées, a surpris de nombreux chercheurs. 

Est—il fou ou bien courageux ? Venant de la part d'une autre personne, nous 
pourrions aussitôt opposer vui refus catégorique, nais ces "prouves" étant 
rapportées par une telle somrriité que STRINGFIELD, nous ne piouvons, a' priori, 
les refuser , 

L'infomatour do Stringfiold a ou connaissance par son frère, 
lorsqu'il était radaristc à la base californienne de l'USAF (Edwards), d'un 
accident d'ufo on 1952. Il n'avait pas vu l'objet par terre, nais, par 
contre, avait suivi la chute do l'objet au radar et avait su le reste do 
l'histoire au cours d'une conversation avec des officiers. 


•• ./ ... 
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Dos hunonoldcs» hauts de Iin35, OToicnt été recueillis, norts, 
dons l'objet et expédiés à Wright Patterson, 

Les parents d'un chercheur do la IIITFÛN ont appris par un de leurs 
vodsins, qui édoit alors gardien à la ba,se de Wright Patterson, ce qu'il, 
avait vu en 1952. Un caiiion énome avec une renorque transportait dans 
un secteur de "haute sécurité", un objet on foriao do disque, recouvert de 
toile et dos caisses transparentes contenant dos cadavres de petits Êtres 
humanoïdes, ayant une tSto très grosso* Le témoin se trouvait do garde à 
l'entrée do la base. 

Un autre radaristo travaillant a Fort Monnouth dans le New Jersey 
assista, en 1953, à une projoctioa spéciale dans la base, d'un film 
militaire, bref et de mauvaise qualité. Ceci, bien sûr, dans un secret 
absolu. Dans une dos séquences, on voyait un objet on forme de disque au 
soi, entouré do militaires. Successivement, le fili'i montrait le corps de 
3 humanoïdes do petite taille avec une tÊte énorme. 

Ils reposaient sur dos tables à l'intérieur d'une tonte, A la' 
fin do cotte projection, un officier avait invité les témoins à réfléchir 
sur ce que l'on ven<ait de leur présenter ot insister pour ne pas en parler. 

Le témoin parla ensuite d'un vieux compagnon d'arméee, lui aussi 
radaristo, qui avait vu la projoction de ce film, nais dans une autre base. 

Un ingénieur do l'ATOMIC ENERGY COfflISSIûN fut amené avec d'autres 
spécialistes, sur le lieu do chute d'un UEO on Arizona. Arrivé’ avec ses 
collègues a Phoenix, il monta dans un autobus dont les vitres étaient fumées, 
ot amené dans une zone déserte, dans les environs do Kingnan. Là, il fut 
obligé de faire un raiq)ort, soit verbal, soit écrit, sur certains détails de 
l'objet jui corrospoi.ilait à sa spécialicati u;. Il lu,i fut i::i rdit do monter 
dons l'objet ot il eut une conversation avec un de scs collèguos quiyétait 
allé,Il remarqua un Être hunanoîdc d'environ ImPÜ dans une tonte. Le témoin 
a signé une déclaration sur ce rapport au chercheur Ray Floxrer. 

Un certain major Daly de l'USAP export on métaux, examina mi 
UPO accidenté dans les mÊmos conditions que celles décrites précédemment. 
Probablement, il s'.agit du mène cas, mÊnc si la date no correspond ipas 
tout à fait. La description de l'extérieur de l'objet est identique. 

Un officier do la garde nationale voit arrivé en 1953, à 
Wright Patterson, un DG 7 contenant des erdss'os, A l'intérieur de chacune, 
il y avait un corps d'humanoïde do iiotito taille avec une grosse tÊto, 

Los Êtres mesuraient environ In20, Par l'intermédiaire du pilote do l'avion, 
l'officier appris qu'un de ces Êtres éthit de sexe féminin et que l'UPO 
avait été retrouvé en utilisant un .appareillage provenant du Mont Paionar, 

En 1953, un coiUAorç.ant de Conrad, dans le Montana, voit un objet 
do la fomo d'un cigare, nppnronnent on difficultés, émettant de la fumée et 
dos flammes. Puis une exi^losion. Convoqué à la ba,so do l'ÜSAF do Greatfails 
ot interrogé plutôt sériousoaent par un colonol et divers spécialistes, il 
fut menacé si il racont.'oit l'évononent. En sortant de la b.aso, il croisa des 
soldats avec des sacs contenant des formes humaines, nais il fut 
brusquement éloigné. 
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Uno fomü qui travrillnit à VJright P.i'ttoræn, dans- un bureau 
chargé de rmassor Loc rensoignouonts UFü fut téi-ioin, on 1955, du transport 
dans cotte b.aso, dos corps do doux petits Êtres avec uiio grosso tète. 
Atteinte par le cancor, ollo révéla le fait on 1959. 

Un onplojrc civil, pros de cotto base, réussi, en 1966, à 
s'approprier uno photo d'un corps d'un petit hunanoîdo avec une tÊto 
disproportionnée. Il la nontra h. son fils, on lui racontant qu'une 
patrouille de l'améo avait trouvé une soucoupe attcrric en dehors du 
périnètro de la base, et qu'un do cos Êtres hunanoîdcs s'était livré à 
une lutte furieuse avec les soldats, pour couvrir la fuite dos autres 
entités dans la soucoupe. Capturé, il nourru sous l'action d'mi sédatif 
qu'on lui avait administre. L'honuo eut dos ennuis, La photo fut volée 
et il refusa, par la suite, de discuter do cet incident, nÊne avec son fils. 

Selon le chercheur, Robert BARY, un UFü aurait atterri en 1962, 
dans le New Mexique, planant conr.ie un avion. On roiradt retrouvé dedans, 
toujours deux petits Êtres huuanoldos, vetus d'une conbinaison sans 
bouton et femeturo éclair, 

L* informateur de Stringfiols a su, par son péro, que son cousin, 
nnjor de USAF, qui était alors en service tmpros d’un bureau do la base 
de Wright Patterson, créée pour le ranaasage et l'étude dos rcns'eignenonts 
UFO, lui avait raconté l'histoire d’un UFO accidenté et do ses occupants 
retrouvés norts et conservés à l'intérieur do la base. Le major aurait nis 
tout son récit par écrit et ce té loignago serait en lieu sur dans‘ un 
coffre, avec instruction de l'ouvrir après sa nort. 

Selon une fcanc, son nari, garde à la base, aurait, un jour, 
été envoyé, po.ur un service do surveillance spéciale, dans un lieu secret 
oh il aurai.t vu une équiiie do i.iédocins, en train d"oxaioincr des c.ad'avres 
do petits huiaanoides,. 

Un ingénieur on aéronautique et son équipe, travaillant à la 
base do Roxxvrcll dans le Noiir Mexique, firent dos recherches dans mi chLanp 
où le propriétaire avait trouvé dos objets non identifies nétalliquos, 
longs de 15 en et très rinces conne des feuilles do papier, n.ais très 
robustes. 

Un sergent de la base de Wright Patterson ou connaissance, par 
un général qui travaillait avec lui dans un secteur top secret (il était 
son ani) d'un a.cciclont d'UFÜ dans le sud-ouest des Etats-Unis on 1957. 
Identifié par les radars au nonent do sa chute, l'objet fut trouvé et à 
l'intérieur, fut découvert le corps de quatre hunanoîdos do Iîi 50 , avec 
une grosso tÊto, calcinés. Le fait est confimé par un colonel en retraite 
(déclaration récoltée par le chercheur Willian Sp-uLding), Le général aurait 
nÊuo montré au sergent, un docunent top socrot, dans lequel était reporté' 
un étrange évoncricnt survenu dans la base do Mollis dans le Nevada, 

Un service détaché et connandé par un colonel, sc serait appro-ché 
on tenue de guerre, près d'un UFO attérri au milieu du périmètre do la; ba'so. 
Soudain, do l'objet, aurait sorti un x^uissant faisceau lumineux qui aurait 
paralysé le colonel. Do suite, son aide aurait ordonne de faire fou, nais 
aucune des armes n'aur.ait narché. Le nÊme fait a été confirmé à Stringfiold! 
par un infornatcur travaillant dans les services secrets. 


./ 


■ • • 




Un nilitairo lui, a raconté (ii avait essayé on vain, de parler 
à la radio ou à la télévision) que, lo 10 décentre 1964, il aurait été' 
envoyé, avec sa patrouille, sur los lieux d'atterrissage d'un UFO pour 
éloigner los curieux. L'objet no présentait pas do donriagos visibles. 

En 1966 , un civil, qui était sous contrat do l'USAF pour la 
construction de aissilos NIKE, se trouvait à Wright Patterson, quand il 
eut l'occasion do voir le corps de 9 petits êtres, conservés par cryogénie, 
dans des conditions exceptionnelles. Il aurait sur par lo personnel do la 
base que trois autres corps seraient conservés, ainsi que la carc.asso d'un 
UFO. 


D'autres bases do l'aronautiquos conserveraient, elles aussi, 
des corps et los restes do 5 autres cas, au uoins, d'accidents d'UFO 
aux Etsts Unis ; et que, pour un autre cas, ap»rès une rencontre do la- 
patrouille de la base, il aurait été récupéré trois autres cadavres. 

Ce sont les principaux téaoignages récoltés et racontés par 
L. STRIl'TGFIELD. 

Jérone Clarke, écriv.ant dans UFO REPORT, critique Stringfield, 
can il n'a pu révéler lo non do scs infornatours, les sources ou bien 
des ténoignages signés, nais seulenent fournir dos faits racontés par des 
tierces personnes. Et ceci, une vingtaine d'années environ après les faits... 


A SUIVRE... 




BILAN DES SOIREES EXPERIMENTALES 
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PROJET PSI CONTACT 


CHRONOLOGIE DES SOIREES - 
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MOYENS MIS EN O EUVR E POUR_CES_^ SOIREES EXPE RIMBI'J TALES - 

A — Appels radio, nis sur fréquence noduloo (on pcmanencc) - 

B — Appels psychiques faits par dos sensitifs - 

C - Ax)pols lumineux uniquement lors do 1'.arrivée d'un OMI ou du 
signal do la chionno ou d'un autre moyon do détection - 

D - Autre moyen de détection ou al.arme : une chienne, RUBY — 


A signaler ; le nombre do personnes de cotte connission. et du projet 
est généraloncnt de 6, nais dons los dernières séances, d'autres 
personnes sont venues assister aux soircos d'observ.ation, d'oCl une 
perturbation à % inconnu dans 1 ' axibianco, oc qui, du reste, est un 
résultat positif pour .nous. 






























CALENDRIER DES SEANCES D'OBSERVATION 


.9< 


duree El 
HEIRES 
ET 

MINUTES 

A 


A 


JUIN 


O 


1 


JUILLET 


II 13 20 27 II 18 24 25 


T” 


AOUT 


SEPTEMBRE 


15 29 






DATES 


DUREES EXPERIMENTALES : 


JUIN,... 

JUIXiLET'i 

AOUT..., 


lOB 05nn 
I2H 33un 
9IÏ. 4Inn 


TOTAL 


32U I9nn 
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X 


durée ie la soirée d'observation 
ovni vu au photographié* 
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T.P! BUT Dü PROJET PSI CONTACT - 

Coaao un certain nonbre cl'oxganisation pii tocs fl'études ufo 
et p.si^ tant on Amérique du Nord que du Sud (et ailleurs), notre but 
Gst une investigation centnctologique, c'est-à-dire l'étude dos cas 
de contact et les tentatives do contact» 

LES RESULTATS ET LES CONST.iYrATmNS - 

Los résultats ? sur 13 séances prises on compte pour notre 
bilan, le premier, nous enregistrons soulenont doux séances négatives. 

Je veux dire par là que, durant cos soirées, aucun "OVNI" n'a été 
observé, aucun bip inconnu n'a été reçu sur radio, aucun contact psi 
ne fut enregistré et il n'y a eu aucune réaction animale» 

Toutefois, voici les résultats du trimestre (juin-juillet-ao'ût) 

- 18 observations d'objots non identifiés ont été faites. Doux de 
longue durée (50 et 70nn), 15 de courte durée et une, peu certaine. 

- 5 contacts psi ont été constatés, dont deux do longue durée 
(50 et 70nn) et 3 de courte durée. 

- 8 réactions animales dont trois avant observation OVNI et 5 après 
observation, 

- 3 contacts radio dont un correspond à la mise en place d'une nouvelle 
méthode sur le terrain, 

- Dans quatre séances expérimentales, la chienne a réagi une fois dès 
l'apparition d'un OVNI, une fois après et doux fois .avant/après. 

-La chienne RUBY a réagi on moyenne entre 2III. et IH, avec une pointe 
entre 2311. et III, 

- Dos photographies (diapo) ont été prises à doux occasions et les 
résulta.ts nous nontront un objet inconnu. 

- Sur 13 soiréos expérimentales, seules deux ont été négativos, dont 
une après une observation répétée, 

- Lca diapO'Sitivos ont été prises lors desobsorvations longue durée. 

- Nous avons pu relever provisoirement trois phases d'observation • 

a. phaso I ; corrospond au premier ovni observé d.ans une soirée. Los 

horaires sont compris dans une fourchette ; 2211. - 0HI8. 

b» phase 2 : corrospond au second ovni observé d.ans une soirée. Les 

horaires se situent, entre 23HI3 et OU20. 

c, phaso 3 : comprend les observations autres que les deux pronièros, 
toujours dans une mène soirée. Les horaires començont 
vers IIî. Nous n'avons pas encore vérifié qu.and cela se 
tomino. 

- Los ovni ont été enregistrés de la manière suivante d-ans le temps ! 

phaso I : 10 observations visuelles 
phaso 2 : 4 observations visuelles 

phaso 3 : 4 observations visuelles 

- Dans la première partie expérimentale, de nombreux contacts r.adio, 

psi et photos ont été faits, do mène que des observations longue durée. 

- Dans la seconde partie, apres une soirée négative, aucun contact radio, 
aucun contact psi, seulement des observations fugitives et réactions 
animales multiples. 


GEOFFROY Patrick 
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COMDEISE SUR LE 


CAS ADAMSKI" 


GEOFFROY Patrick 


20 NOVEM B RE 1932 - 

Preniior contact d'Adaonski avec un vénusien dans le 
désert californien. 

IS FS^'R . IER 1953 - 

Intuition pressante pour Los Angeles, Rencontre d'Adanski 
avec deux horacies, un de.-Mars et un de Saturne. Adanski aonte dans une 
Pontiac Sedan noire et un dialogue s'engage entre Adanski et les 
etrangers. Rencontre avec un objet de 5 mètres de haut environ. Un 
troisione bonne est près de l'engin, l'bonne de V.-énus (20.11.52). 
Adanski monte dans l'engin et certaines explications sont abordées 
sur divers douaines. Rencontre avec \ui naître d'une haute spiritualité 
et explications sur les lois naturelles, cosmiques, 

2 1 AVR IL 1953 - 

In'tuition pressante toujeurs pour rejoindre Los Angeles. 

Dans un bar, Adanski rencontre le martien Firkon et une discussion 
sur des sujets variés s'engage suivie d'une promenade en voiture. 
Rencontre avec un engin plus grand que le premier. Ce dernier fait 
50 mètres de ^ et possède un dôme plus plat et des hublots plus 
larges. Un homme étranger se tient devant l'engin. Nouvelles 
explications techniques dans le vaisseau qui est de Saturne, Le 
vaisseau de Saturne avait au moins 4 fois le diamètre de In vedette 
vénusienne et plus de 2 fois et demi sa hauteur. Rencontre avec le 
vaisseau mère saturnien et discussion à bord sur la phylosophie et 
les sciences. Rencontre et. discussion avec un autre maître, 

S S.E PMI BF.S 1955 - 

Rencontre d'Adamski avec le mîirtien et le saturnien dans 
un café. Discussions sur les observations Ufo faites sur Terre, de 
la mythologie et dos projblèmes humains, 

blEr TEiiPRE IQ55 - 

Intuition pour Los Angeles. Convocation chez le Grand 
Maitre. Explications sur divers sujets s religion, philosophie, etc... 

23_._A 0TJT 1954 - 

Dernier contact. Rencontre avec Firkon et Ramu puis voyage 
vers la vedette. Rassemblement de vaisseaux. La mission des étrangers 
est teriinéc. Raiuu montre par image réfléchie sur un écran, par un 
des télescopes, le cô<té familier de la Lune puis montre la face cachée, 
B an qu 31 d'adieu, 

Démonstration de projections de paysages de Vénus en tridimensions au 
milieu du vaisseau et explications de la vie dans l'univers. 
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DESCRI P' TIOl DES ETRES DE 


RENCONTRES EN 1955 ET 


L'ESPACE 

19 5 4 


GEO FFR OY Patr ick 


UNE CHOSE IMPORTANTE EST A PRECISER, LES NOMS DES PILOTES ONT ETE 
DONNES PAR G. ADAt’SKI ET NE SONT PAS FORCEMENT LES VERITABLES NOMS 
DES UFONACTES, 


ORTHON - LE VENUSlEN - 

Coistume type ski brun clair avec des raies oranges en haut et au 
bas de La ceinture. Sourire radieux. 

Un autre homne mesurant environ I,65n au teint sombre en combinaison 
de vol similaire à Orthon, en couleur et en style, avec les cheveux 
noirs sous une sorte do béret fut crperçu par Adanski, 

RAMU - SATURNE - 

Homme de I,80m environ, la trentaine. Teint vermeil et les yeux bruns 
foncés avec une sorte de lueur (grande joie de vivre) et un regard 
pénétrant, Los cheveux noirs ondulants étaient coupés à la mode des 
années 50. Il était habillé en complet d'homme d'affaires, brun 
foncé, sans chapeau, 

FIRKON - DE MARS - 

Environ IjTOm et moins de 30 ans. Visage rond et jeuïie. Teint clair et 
les youx bleus gris. Cheveux ondulés et coupés assez courts et couleur 
du sable. Vêtement : complet gris s.ans chapeau. Voix douce ot agréable 
ot anglais parfait;. Voix lente avec un timbre assez aigu. 

KALNA - LA VENUSIENNE - 

Jeune femme blonde de 20 ans environ. Mesure I,65n, Peau très claire. 

Cheveux dorés ondulants tombant juste au-dessous de ses épaules avec 
une magnifiquG symétrie. Les yo;ix plus dorés qu'aucune autre couleur 
et avec une impression do douceur et de galté. Sa peau presque 
transparente, n'avait pas la moindre flétrissure. Les traits étaient 
finement, ciselés. Les oreilles assez petites et les dents blanches. Les 
mains minces et de longs doigts effilés. Pas de maquillage, pas do 
bijou. Lèvres rouge naturel, (Los femmes vues p.ar Adanski portaient une 
robe faite dans une sorte de voile léger, tombant jusqu'aux chovilles-. 

Ces robes, serrées par la taille par une ceinture, frappent par le 
contraste des couleurs. Des bijoux y semblaient tissés. Le vêtement, 
bleu, pur et léger, avec sandales couleur dorée), 

ILMUTH - DE MARS - 

Plus de I,70n» Brune au teint chaud. Cheveux noirs en cascade tombant 
sous les épaules, coupés dereflets bruns lougeâtre. Yeux noirs, lumineux 
avec des lueurs brunes. Robe vert chaud et p^le. Sandales cuivrées. 

ET POUR TERMIi'JER CE PETIT TOUR D'HORIZON, VOICI LE PORTRAIT SOMMAIRE MAIS 
POURTANT SAISSISSANT DE LEUR DIVIMITE, SYMBOLE DE LA VIE SANS AGE. 

Radiance merveilleuse émanant du. portrait. Etre do 18 à 25 ans. Visage égal 
à la synthèse harmonieuse d'un mélange de l'homme et de la femme. Impression 
de sagesse et de compassion au-delà de toute description dans le regard. 


+=+=+=+= 
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"JE SUIS UN CONTACTE" 


"Je suis un contacté".»» clites-lej et vous verrez de nombreuses' 
personnes sourire, voire mène de nombreux ufologues. En effet, ce phénomène 
est non seulement décrié, nais aussi bafoué et ridiculisé, comme le 
problème OVNI a sos débuts (et enco>re de nos jours). Los adversaires: de 
ces théories ontj, hélas, trouvé des terrains propioes, gr?ice à des 
personnages peu recommandables, avides- d'argent. 

Peu d'ufologues consacrent une partie de- leurs- recherches" nu 
phénomène contact. Ce dernier est pourtant l'une des plus fantastiques 
révolutions de notre époque : la; rencontre de deux intelligences, de deux 
civilisations absolument différentes, du moins, nous le croyons. 

Nous sonnes, au sein du C.E.C.R.U. -un petit groupe do chercheurs qui 
étudions ces personnages étranges ot si notre collègue, Jenn—Piorre TROADEC 
possède un fichji.or do quelques deux cent cas, nombreux sont ceux qui sont 
encore dans l'ombre ou très mal connus. 

Lors: de notre dernière réunion, nous nous sonnes posés certaines 
questions qui peuvent paraitre simplistes. En réalité, elles sont conplexes 
et même troublantes : comment définir un contacté ?... Pourquoi est-il 
cho>isi ?... Dans quel but ?.,» Pourquoi les étudions-nous ?... Que sommes^nous 
par rapport à eux ?..,otc.,„ 

Je pense, pour le départ do 1^ étude do cos cas, que nous devons 
répondre à cotte question ; pourquoi un contact ?... Celle-ci os-t, pour mai, 
primordiale et je vais vous expo'ser mes reflexions personnelles sitr cette 
étude. Etu.do se basant sur les dossiers que nous consti-tuons au sein de 
notre commission contacté. 

Le contact est 1’dooutissenent logique du phénomène OVNI, Nous 
sommes en présence d'un mécanisme logique d'évolution. Nos ancêtres- ont 
•vu des ovni, de nombreux textes anciens en relatent les faits. Brusquement, 
une intorruptio:!! do quelques milliers d'années, terminée par le Hoyon-Ago 
qui représente môme, pour l’évolution do la cul-feuro scientifique, un abime. 
Mais le phénomène revient, parallèlcmont à l'évolution technique, s-cientifiquo 
et phylo-sophiquc. Il nous- apparnit d'abord dans les fmiieusos vagues de 
ballons volants. A ce stade, c'est la "période floue". 

En 1947, avec l'observation do Kennet Arnold, il se rapproche 
ot se concrétise, on ne parle plus de ballons fantasmagoriques, d''appareils 
dignes de l'imagination de Jules Verne, nais d'une technique plus- évoluée 
que nous : l'ore de la "soucoupe volante" est née. Do plus- en plus, leurs 
formes, se précisent et le monde est convaincu do la matérialité du 
phénomène. Alons, le terrien ne peut concevoir ces apparitions sans une 
présence intolligentc à bo.rd dos appareils. 

Le iDroblèmo de l'entité extra-terrestre est posé. Le pronessus; 
d''évolution du phénomène est eu route et rien no peut l'arrêter. L'objet 
se rapproche de plus on plus et même, se pose. La phase atterrissage est 
en cours et l'on peut voir sortir de cos engins, l'hunanoîde. 


» » ./ .. * 
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Que peuvent frdre deux intelligences qui sc rencontrent ? sinon: 
d'essayen de se contacter. Le processus do cotte pre.iière phase est donc 
tout à fait lo^giquo et le contact est lerésultat ohliga.to.lro de cette 

(«ÿrolutipn. 


Ma prenière question est donc rdsuluo, du noins dans lea grandes 
lignes. Reste à savoir -douxiènc question- counent peut-on être contacté ? 

Est-on choisi ? Est-ce le hasard ? Pour ua part, je ne penche 
tFûrs aucune de ces hypothèses. Le contacté dbit correspondre à me 
spécification bien précise, qui nous' échappe encore et que nous devrions 
trouver en^ analysan.t dossiers sur dossiers-, poar en définir certaines 
similitudes, des statistiques, collationner des indices d'étrangeté. 

On aboutira dnsi, du noins je l'espère, à une sorte do portrait robot du 
contacté. Mous nous retrouvons dans le nène cas d'il y a; "30 ans au début 
de l’ufologio". 

Je vais donc vo.us exposer nos réflexions personnelles afin de 
déterniner une base d'étude. Le contacté', est souvent, un honne sinple. Par 
sinplo, je veux dire issu d’une couche nodeste sans aucune idée,péjorative. 
Son potentiel intellectuel est noyen. Il a, souvent, du nai à s'exprimer 
on société. C'ost un solitaire. Mais, par contre, il a lo don d*accrocher 
celui-ci avec qui il parle. Je vous assure, je no suis vu écouter des 
contactés pondant dos heures sans être nêne troublé par leurs dires. 

C'est un honne seul, il a besoin lui-nêne d'un contact. Et là, nous troiuvons 
uno sinilitude frappante avec un ténoin. d'observation d'ovni. Le téhoin ou 
le contacté a peur de parler d'où un trou, une période plus ou noins longue 
avant son récit. On est en présence d'une "phase d'incubation", A In fin 
de cette période, il choisira 5 étaler son nessage au nondo ou rester dans 
le silence, du moins dans un cercle très restreint. 


Ces premières reflexions peuvent 'paraître anodines, nais elles 
prouvent qu'une étude psychologique est nécessaire, non seulement au 
phénomène ovni, mois capitale pour l'étude des coaitactés. 

Reste à connaître la phase succédant au contact,,,! Mous nous 
posons déjà la question : EST-CE LA MUTATION 


-VACHON Patrice - 
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L * H Y P S E . O • 

service DE L'ÜPOLOGIE? 


GEOFFROY Patrick 


Tout d'abord, quoi que l'on, en dise, et au risque de me 
répéter, l'hypno-se n'est pas un sommeil, mais un état particulier 
du cervreau. Bien que le mot Ilypnos nous vienne de la ra 5 '’thologie 
grecque et signifie ; sommeil, œt état n'a rien à voir avec notre 
état nocturne de repos. 

L'hypnose est employée dans bon nombre de domaines 
scientifiques, tant en médecine, en chirurgie, que dans les milieux 
policier Si. Mais il est un doraaine dans' lequel l’hypnose est 
relativement peu utilisée ; l'ufoloigie. 

Tous les ufologues sont d’accord pour penser que cette technique 
ne peut, en aucmi cas, servir de preuve, mais plutôt, d’investigation 
complémentaire : une sorte de vérification. 

Les moyens d'induction hypnotique sont très variés, mais 
certains sont réservés aux sp>écialistes de la médecine, car le 
danger est présent. En ce qui concerne les: membres de- 1'A.D,R.U,.Pv 
et plus particulièrement une csonmission : ALPIIA PSI (étude des p-héno— 
-mènes spéciaux inconnus), l'hypnose sert à une investigation précise. 

Hypnotiser un témoin de rencontre insolite au bout de 
plusieurs années, ne sert à rien, car le cerveau peut greffer un 
tas de choses dans le laps de temps qui sépare l'observation et la- 
séance hypnotique. 

Pour nous, une autre méthode, qui a fait ses preuves, 
entre en ligne de compte» Hypnotiser un sujet entraîné constitue 
une bien meilleure fiabilité drOiis nos recherches. Mous avons un 
suj,et bien entrainé ot avec, lui et d'autres personnes qui servent 
de témoins, nous entreprenons des vérifications et autres recherches 
dans le monde des Objets Volants lion Identifiés, 

Deux raéthodes peuvent être employées avec notre sujet ; 
l'induction verbale et l'induction magnétique» La- première est 
assez bien connue, bien que Aes erreurs de Jugement s'y soient 
greffées» La deuxième (passes ou impositions) est moins connue du 
public mais assez employée par les associations d'études en 
hypnologie et autros instituts. 


Personnellement, pour vérifier un cas d''observation 
rapprochée et même un cas de contact, l’induction magnétique est 
plus rapide que l'induction vorbalo, IJotre sujet, rais sous hyqmose, 
tout un processus se déroule. Suggestions, contrôle Aes interférences, 
mémorisation, régression temporelle, visualisation, analyse du ca-s et 
suggestion post-hypnotique (dont l'intensité varie suivant l’état de 
fatigue de notre sujet). En 1980, environ 40 séances ont eu lieu et 
des résultats probants ont été enregistrés. Pour le cas Fontaine, 
nous avons eu recours è cette méthode qui réste un raoyen comme un 
autre de vérification. 
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